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CONTESTATION ISTANBUL

FRAPPÉE
par la police
TURQUE
8 Une jeune Belge et son amie 

française ont eu des problèmes
avec la police lors des manifestations. 
Cette dernière a été arrêtée

" “La Turquie, c’est une vraie passion pour elle. C’est un crè-
ve-cœur qu’elle ait été arrêtée et qu’elle soit désormais mena-
cée d’exclusion. Elle comptait terminer ses études ici puis
peut-être s’y installer…” Catherine se bat depuis trois
jours pour faire connaître le sort de son amie Lorraine.

Originaire de Nantes, la jeune femme est en Erasmus
en Turquie depuis septembre. Comme Catherine, qui
vient de l’Université libre de Bruxelles, elle étudie le jour-
nalisme à Istanbul.

Mardi, Lorraine s’est retrouvée où elle ne devait pas.

“On nous avait conseillé de ne pas aller aux abords du stade
de Besiktas. Des affrontements y étaient annoncés, concède
Catherine. Mais Lorraine n’y faisait rien de mal”, s’insurge-
t-elle. Ce n’est pas l’avis des forces de l’ordre qui vers
1 h 30 du matin, juste après avoir lancé des gaz lacrymo-
gènes, multiplient les arrestations. Lorraine fait partie
du lot.

ÉQUIPÉE DE son appareil photo, elle entendait rapporter
les événements qui agitent les rues turques en ce mo-
ment. “Il y a un vrai manque d’informations dans les médias
locaux. Les autorités font tout pour limiter la diffusion de
l’info. Moi-même j’ai déjà dû courir pour échapper à la po-
lice, simplement parce que j’avais une caméra. J’étais avec
Lorraine, on avait fini par se réfugier dans un hôtel”, nous
raconte Catherine.

Mardi, Lorraine eut moins de chance. “Tout s’est passé
très vite, je n’ai pas eu le temps de comprendre”, a-t-elle rap-
porté à nos collègues du Petit Journal lors de l’une des 3

communications qu’elle a pu obtenir avec l’extérieur de-
puis son arrestation. Pendant son arrestation, elle décrit
avoir “été frappée à la tête, aux jambes” et avoir aussi “reçu
des coups de pied aux fesses”.

Passée par l’hôpital, auscultée, assistée d’avocats lors
de son audition au tribunal, elle se dit désormais globa-
lement bien traitée mais ignore totalement de quoi sera
fait son avenir.

SON DOSSIER, nous apprend son avocat relayé par Cathe-
rine, a été envoyé à la direction générale de la police à
Ankara. Dans les prochaines heures, celle-ci décidera
d’ordonner la remise en liberté de l’étudiante ou de de-
mander son expulsion du territoire.

“Ce serait terrible pour elle. Son année est presque termi-
née. On est en pleine période d’examens. Et elle adore ce
pays. Il faut faire pression pour empêcher qu’elle soit extra-
dée”, insiste inlassablement Catherine.

To. L.

: Arrêtée mardi soir (image de gauche), Lorraine est toujours au centre de rétention de Kumkapi (à dr.). © DR
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# TRANSPORT > BELGIQUE

Le groupe SNCB va installer
2.800 nouvelles caméras de surveillance
Le groupe SNCB va installer progressivement 2.800 
nouvelles caméras. Une partie viendra remplacer des 
caméras déjà existantes, mais la plupart viennent 
s’ajouter aux 4.500 caméras déjà disposées sur le 
réseau, indique une porte-parole de la SNCB-Holding. 
Le contrat-cadre dépasse les 10 millions d’euros. Il y a 
un mois et demi, la société commerciale temporaire 
Siemens-Stevens-Video de Bruxelles a été sélection-
née dans le cadre d’une adjudication publique pour 
ces nouvelles caméras de surveillance. Il s’agit d’un 
contrat-cadre qui court jusqu’en 2017.

# POLITIQUE > FLOBECQ

Le bourgmestre de Flobecq révoqué

Le gouvernement wallon a décidé jeudi de révoquer le
bourgmestre de Flobecq (Hainaut), Philippe Mettens
(PS), pour avoir cumulé le mayorat avec son mandat de
haut fonctionnaire dans l’administration fédérale, en
l’occurrence président du comité de direction de la
Politique scientifique. Le gouvernement – et son
ministre des Pouvoirs locaux Paul Furlan (PS) – avait
lancé début mars une procédure de sanction débou-
chant soit sur une suspension de trois mois, soit sur
une révocation. “Dès le moment où M. Mettens se met
en opposition au prescrit du Code de la démocratie
locale, il n’y a pas d’autre solution que la révocation.”

# RÉFORMES INSTITUTIONNELLES
Les huit ont engrangé un accord

Les huit partis de la majorité institutionnelle ont trouvé
jeudi au sein du Comité de mise en œuvre des réfor-
mes institutionnelles (Comori) un accord global sur les
transferts de compétences de l’État fédéral vers les
entités fédérées, a annoncé jeudi soir le Premier minis-
tre. “Nous avons un accord sur tous les textes relatifs aux
transferts de compétences de l’État fédéral vers les
Régions et Communautés”, a indiqué le chef du gouver-
nement dans un message envoyé sur Twitter. Après la
réforme des dotations royales mercredi, la majorité
institutionnelle enregistre avec ce compromis sur le
transfert des compétences une nouvelle avancée.

POLITIQUE

LE VLD EN APPELLE
à une monarchie protocolaire
8 Après la réforme des dotations royales

conclue mercredi, les libéraux flamands
veulent franchir une nouvelle étape

" L’encre de l’accord sur la ré-
forme des dotations royales est
à peine sèche que l’Open VLD a
déjà demandé d’aller un
(grand) pas plus loin. Son am-
bition : revoir et restreindre les
pouvoirs du Roi afin de canton-
ner la monarchie à un rôle pro-
tocolaire.

Le Premier ministre Elio Di
Rupo (PS) a fait dans l’emphase
lors du débat sur les dotations
qui s’est tenu hier en séance
plénière de la Chambre.

Commentant les “principes di-
recteurs” de l’accord intervenu
la veille entre les huit partis de

la majorité institutionnelle, il a
parlé d’une “réforme histori-
que !”

Oufti… “Pour la première fois
depuis l’existence de la Belgique,
de telles modifications sont ap-
portées” au mécanisme. Il s’agit
notamment de limiter le nom-
bre de membres de la famille
royale qui jouiront à l’avenir
d’une dotation et de fiscaliser
une partie de celle-ci.

“Lors de la première modifica-
tion du budget fédéral, nous avi-
ons revu à la baisse la dotation de
la reine Fabiola. Le Premier minis-
tre avait aussi annoncé son inten-

tion de revoir toutes les dotations.
Aujourd’hui, nous voyons la pro-
position. Elle rencontre le souhait
du Parlement”, s’est réjoui le dé-
puté Open VLD Luk Van Biesen.

MAIS, PLUS fondamentalement,
le libéral flamand estime qu’il
ne s’agit là que d’une “première”
étape. Dans son viseur, “le rôle et
les pouvoirs” de la fonction
royale.

Il cite : “le droit de grâce”, “la
promulgation des lois”, “la nomi-
nation des ministres”, “le rôle
dans le processus de formation du
gouvernement”… Autant de pou-
voirs qu’il voudrait abolir. De
telle sorte que le rôle du Roi et
de sa famille serait réduit à “une
fonction protocolaire”.

Le Premier ministre a globa-

lement éludé les questions po-
sées à ce propos par le député
Van Biesen. Qu’à cela ne tienne.
Ce dernier a dit avoir “cru com-

prendre que l’initiative appartient
aux parlementaires. Raison pour
laquelle, nous (NdlR : le groupe
Open VLD à la Chambre) allons
prendre nos responsabilités” et
déposer des textes en ce sens.

Cela dit, la probabilité que de
telles propositions aboutissent
sous cette législature-ci, alors
que rien n’apparaît à ce propos
dans l’accord de gouvernement
ou dans la réforme de l’État, est
proche de… 0 %.

Antoine Clevers

: Dans le viseur du député Luk Van Biesen, “le rôle et les pouvoirs” de la fonction royale. © PHOTONEWS

Au cœur de la mission écono-
mique belge qui parcourt, de-
puis dimanche, la Californie,
l’évolution, favorable, du com-
portement du prince Philippe,
plus à l’aise que d’ordinaire, son
style plus décontracté, alimente
les conversations.

Lors de la remise d’une déco-
ration au président de Walt
Disney, Bo Iger, il a eu cette peti-
te phrase : “Merci à Disney de
rendre les princes et les princes-
ses si populaires, à commencer
parmes enfants.” Succès assuré.

Le soir, lors de la réception
offerte par la Belgique, le Prince
s’est aussi montré rieur, très à
l’aise avec les petites starlettes
des séries télévisées flamandes.
“Il est moins stijf qu’avant,

plus décontracté”, explique Jean-
Claude Marcourt, ministre wal-
lon de l’Économie.

À quoi est due cette évolu-
tion ? Chacun a son explication.
La plus fréquemment admise
est celle-ci : c’est grâce à son
nouvel entourage. Depuis que
Pierre Cartuyvels est présent au
côté du Prin-
ce, celui-ci
a gagné en
confiance.
“Cartuyvels est un
homme comme
tout le monde, il
est entré tard dans la
carrière diplomatique. Il
a été bourgmestre de Lan-
den. Souvent, les diplomates sont

d’une prudence extrême. Il lui fal-
lait quelqu’un qui lui parle sim-
plement, franchement.”

D’AUTRES ONT des explications
plus subtiles encore. Lors de
cette mission, le Prince n’est pas
accompagné de la princesse
Mathilde. “Quand la Princesse
est là, les gens, les hommes d’af-
faires, les invités, les journalistes
n’ont d’yeux que pour elle. On
passe son temps à observer ses
faits et gestes, ses toilettes. Ici,
Philippe se sent davantage res-
ponsabilisé. Il est à la tête de la
mission.”

VdW

Le nouveau style du prince Philippe
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